
L'aTuit-daraicr «zMeiM fln«ncter oom-
praïuit nent mois; U na oonTiandrmit done

PM d'établir nna oomparaison antia oat

azardoe at la daniar. Capandant. il impor-

ta paat>4tra da Ignalar las sonnas da raya-

nn indiqntes dans ka aomptaa da aatta an-

nfo-U:

SouroM da raraao, I*(7-S.

Dounas $57.548.811 >5

AcoiM 15.782.151 88

PortM 7.107.888 86

TarrM Md<r»lM 1.88S.619 88

Chemins de far 9,554.596 90

Divan 4.908.438 M

896.054.505 81

Il faut bien remarquer que le revenu des

douanes a été le plus considérable que nous

ayons jamais en. Je suis heureux da pou-

voir déclarer, en outre, que ce revenu si

considérable provient de l'imposition d'un

tarif douanier moins élevé que tons les pré-

cédents, comme le fait voir la comparaison

suivante :

Tau mojaiit da droits da douane.

Taux moyen
nr marchan-

Taux moyen dises imposa-

snr importa- blés et admi-

tions iropo- ses en
sables. fraohise.

1898.. .. '. 89:974 19:189

1887 29:967 18:618

1906 96:588 16:480

Il me fait plaisir de constater surtout que

le revenu des postes a augmenté d'une façon

continue. Les opérations de ce départe-

ment pour l'année 1907-1906 ont donné un
excédent de 11,101.967.12. Je suis certain

que la Chambre admettra avec moi l'excel-

lence de ce résultat, surtout si elle tient

compte du développement considérable qui

s'est opéré dans le service, de la réduction

du tarif postal et du fait que, jusqu'à ces

dernières années, les affaires de ce départe-

ment accusaient un déficit extraordinaire

et grevaient constamment le budget.

J'ai traité jusqu'à présent des dépenses

imputables sur le fonds consolidé: il faut

y ajouter, cependant, les dépenses considé-

rables qui sont connues sous le nom de dé-

penses imputables sur le capital et de dé-

penses spéciales. Afin de faciliter lea ren-

seignements. J'ai fait nn état établissant le

chiffre da ces dépensas pour l'année:

Dépansas impatablas s«r la eapital, et dépensas

spéoialaa.

Dépaaaas impataUee car la eapital.

Chaaria da far

traaseoatiaaatal na-

tional $18410.988 M
Chemins da far.. .. 4.761.989 54

Canaux 1,728.156 07

Travaux publics.. .. 2,969.049 06

Terrée fédérales.. .. 768.248 94

MUice 1.297,904 65

$80.429.906 86

Dépenses spéoialee.

Cubventions aux che-

mins de fer $2.037,629 80

Primes 2,787.354 21

l< rais d'administra-

tion 682.337 91

$ 5.507.321 42

Total $35.937.228 28

Une grande partie de ces dépenses impu-

tables sur le capital et de ces dépenses spé-

ciales a été effectuée à même le revenu, au

moyen de notoe excédent de $19,500,000. Si

l'on déduit du total de ces dépenses, à sa-

voir: de $36,937,228, l'excédent de $19,413.-

064, le versement de $2,234,263 comme fonds

d'amortissement et un faible rembourse-

courant. Que l'on me permette d'établir

ment de $910, soit, en tout, $21,648,228, on

voit que l'augmentation de la dette nette,

le 31 mars 1906, éteit de $14,288.999.88. bien

que nous ayons dépensé, cette année-là.

$18,910,263 pour les travaux de la division

est du Transcontinental, seulement. Sans

cette dépense, nous aurions réduit la dette

de $4,621,263.

Exercice 1906-08.

Revenant aux affaires de l'année fiscale

1906-1909, expirée il y a quelques jours,

je dois dire que la méthode que nous
avons adoptée pour la clôture des comptes
de l'année fiscale diffère de la méthode
adoptée par la mère patrie. En Angleterre,

l'année fiscale se termine le 31 mars et les

comptes flont clos immédiatement. Cela esit

tout à fait possible dans un paya comme
l'Angleterre, quand les distances sont rela-

tivement courtes et les moyens de communi-
cation ne laissent aucunement à désirer;


